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--- CONGRES - COLLOQUES --- 
 
CONGRES SFES 
 
Le congrès 2006 de la SFES se déroulera du 14 au 16 juillet 2006 à Saint Juste 
Saint Rambert (Loire). Les documents de présentation et d’inscription peuvent 
être obtenus sur simple demande par e-mail à l’adresse sfes@chez.com avec 
comme sujet « congres SFES 2006 » ou par courrier postal à l’adresse : 
 
Eric Clavier 
23 rue du 11 Novembre 
42100 Saint Etienne 
Tel. Fax 04 77 49 10 13 
 
 
SPELEOLOGIE ET ARCHEOLOGIE EN MILIEU SOUTERRAIN  
 
Au cours du prochain congrès national de la Fédération Francaise de 
Spéléologie, et en marge des projections de films spéléo, se tiendra un 
colloque animé présentant toutes les facettes de l’archéologie souterraine. 
Des cycles de conférences présentés par des archéologues et des spéléologues 
seront suivis de débats.  
  
Le monde des cavernes est un conservatoire naturel où l’activité humaine et 
animale a fait l’objet de passionnantes découvertes. Depuis le XVIIIème siècle 
et surtout à la fin du XIXème siècle, ce sont les archéologues qui révèleront 
ce riche patrimoine archéologique. Avec la naissance de la discipline 
spéléologique et depuis le regroupement en clubs, les spéléologues sont à 
l’origine d’un nombre important de découvertes archéologiques en France et à 
l’étranger. 
  
Une certaine notion de patrimoine à protéger est désormais ancrée dans les 
mémoires, les inventeurs spéléos possèdent pour la plupart un immense respect 
pour ce fragile milieu souterrain. Un partenariat entre le ministère de la 
Culture et la Fédération française de spéléologie assure désormais une 
véritable politique de protection et de sensibilisation. Au cours de ce 
colloque, de nombreuses personnalités du ministère de la Culture : Jean 
Clottes, Jean-Michel Geneste, Dany Barraud, interviendront au cours des 
conférences et animeront la table ronde. Leurs présences ainsi que celles des 
autres archéologues et scientifiques attesteront l’importance attribuée aux 
découvertes souterraines.    
  
Le congrès 2006 se déroulera cette année dans l’un des berceaux de l’humanité, 
c’est pourquoi le programme proposé demeurera à la hauteur de l’évènement. Les 
conférenciers : archéologues de renom, institutionnels, spéléos, aborderont 
toutes les périodes de la préhistoire à la protohistoire jusqu’à l’occupation 
médiévale. Les cycles de conférences seront regroupés par thèmes : histoire, 
découvertes récentes, développement méthodologique, cadre juridique 
réglementation, techniques (topographie, fouilles, matériel,….), chaque cycle 
s’achèvera par un débat. Le point fort de ce colloque se déroulera le samedi 
en soirée où une table ronde intitulée « Spéléologie et archéologie du milieu 



souterrain », réunira les archéologues et spéléologues autour de passionnantes 
discussions.  
Du 6 au 8 mai à Périgueux 
Info congres2006@ffspeleo.fr 
http://congres2006.ffspeleo.fr/index.htm 
 
 
--- PUBLICATION --- 
 
AVIS DE SOUSCRIPTION De la spelunca à la roca : l'habitat troglodytique au 
Moyen Âge " L'Europe est riche de troglodytes dont nombre ont été étudiés à 
travers des préoccupations laissant finalement trop souvent de côté une 
approche scientifique concernant le Moyen Âge. Néanmoins, les études 
particulières qui concernent ce milieu se multiplient depuis une vingtaine 
d'années. Elles sont l'oeuvre de chercheurs d'optiques différentes : 
historiens, chartistes, géographes, spéléologues, géologues ou archéologues. 
Ces travaux ont mis en évidence l'utilisation fréquente des cavités dans 
l'habitat médiéval militaire ou civil. De leur confrontation, commencent à 
poindre des problématiques originales enrichissant la question de l'évolution 
et des dynamiques de l'occupation souterraine au Moyen Âge. Le colloque de 
Saint-Martin-le-Vieil a eu pour objectif de proposer un état actuel de cette 
question pour en souligner les problématiques originales et surtout permettre 
de renouveler la recherche sur ce secteur. " 
AVIS DE SOUSCRIPTION 
De la spelunca à la roca : l'habitat troglodytique au Moyen Âge Actes du 
premier colloque pluridisciplinaire de Saint-Martin-le-Vieil 
11 et 12 juin 2005 
Sous la présidence de Florence Guillot 
Format 21 x 29,7. 
192 pages sur couché moderne 110 g. 
Couverture couleur, sur 220 g, vernis. 
Nombreuses illustrations : documents photographiques, cartes et tableaux. 
Prix de souscription : 25 euros (hors emballage et port, ouvrage à retirer à 
l'Amicale Laïque de Carcassonne) La souscription sera close le 30.04.2006. La 
date de parution est prévue en mai 2006. 
Au cas où la souscription s'avérerait infructueuse les règlements seraient 
immédiatement restitués. 
Prix public au delà de la date de fin de souscription : 28 euros. 
 
Au sommaire: 
Florence Guillot. 
Introduction 
I - Approches pluridisciplinaires 
I.1 - Méthodologie 
Anne Brenon (Archiviste paléographe) 
Grottes initiatiques et cavernes sépulcrales des cathares en haute Ariège. Une 
mystification séculaire (XIXe - XXe siècles). 
 
Christophe Bès (spéléologue) - Annick Despratx (archéologue) - Marie-Elise 
Gardel (Docteur en histoire, archéologue) Intérêt de la collaboration spéléo-
archéologique : l'exemple du site de Lastours (Aude). 
 
Jean-Claude Bessac (Archéologue CNRS) 
Techniques et économies des tailles et creusements rupestres : quelques 
repères. 
 



Christophe Gauchon (Edytem. Univ. Savoie) Réflexions sur la géographie des 
grottes habitées et fortifiées dans les montagnes françaises : l'exemple de la 
Savoie. 
 
I.2 - Approches régionales 
 
Patrice Conte (Archéologue SRA Limousin) - Marion Liboutet (Doctorante 
E.H.E.S.S.) Le troglodytisme médiéval en Limousin (Corrèze) : le site de 
Lamouroux dans son contexte : une recherche en cours. 
 
Matthieu de la Corbière (Docteur en histoire) Premières observations sur les 
habitats rupestres et troglodytiques médiévaux dans le nord rhônalpin. 
 
Florence Guillot (Docteur en histoire, archéologue-spéléologue) Les grottes 
fortifiées du Sabartès, une occupation médiévale spécifique du milieu 
souterrain. 
 
Mylène Navetat (Etudiante Master2 au CIHAM Lyon II) L'habitat troglodytique 
dans la Drôme au Moyen Âge. 
 
Bernard Tobie (Président du CATP) 
La valorisation du patrimoine troglodytique du Val de Loire : des anciens 
modes de mise en valeur aux perspectives actuelles. 
 
Jean-Max Touron (Gérant de sites archéologiques) Les forts troglodytiques dans 
la vallée de la Vézère (Dordogne). 
 
Dominique Sacchi (Archéologue CNRS) - Michel Barrère (Archéologue SRA Midi-
Pyrénées) Traces archéologiques d'une fréquentation médiévale dans quelques 
cavités naturelles du bassin de l'Aude. 
 
Luc Stevens (Président de la Sté Fr. d'Etude des Souterrains) Les aménagements 
troglodytiques des châteaux des Vosges du nord et du Palatinat. 
 
II - Approches monographiques 
 
Christophe Bès (spéléologue) - Catherine Jeanjean (Historienne) - Marie-Elise 
Gardel (Docteur en histoire, archéologue) Les cruzels de St Martin le Vieil 
(Aude), un habitat troglodytique carolingien ? 
 
Michel Cousin (Archéologue) 
Aménagements troglodytiques dans une carrière souterraine du Haut Moyen Âge 
(Maine-et-Loire). 
 
Richard Danis (Spéléologue) 
Les grottes du rocher du château de Foix (Ariège - Pyrénées). 
 
Laurent Macary (Spéléologue conférencier) La grotte de Pech Blanc (Lot). 
 
Odile Maufras (Archéologue, INRAP) 
Vestiges de l'habitat troglodytique aux Baux : problèmes de l'analyse d'un 
site pluriséculaire en élévation. 
 
Claude Mouret (Ingénieur géologue) 
Relations entre un village médiéval et le milieu souterrain naturel sous-
jacent : les Fraux (la Bachellerie, Dordogne). 
 



Florence Guillot 
Conclusions 
 
Adresser vos chèques, libellés à l'ordre de : Amicale laïque de Carcassonne à 
l'adresse suivante : 
Amicale laïque de Carcassonne - Actes du colloque 87, rue de Verdun - 11000 
Carcasonne 
 
 
 
 
--- EXTRAIT DE LA LETTRE DE L'OCRA --- 
 
-> Nouvelles associations 
Nous venons de prendre connaissance de l'existence d'une toute jeune 
association, "Carrières et Patrimoine", qui se propose de "se mobiliser pour 
la sauvegarde et la mise en valeur du patrimoine constitué aussi bien par des 
sites d'extraction, des outils et du matériel, des documents, des traditions 
et des savoir-faire." Ils s'intéressent plus particulièrement à l'Oise et à 
l'Aisne. 
Souhaitons leur bon vent ! 
http://carrieres.patrimoine.free.fr/ 
 
Signalons également "Pierres Lorraines" qui s'est donnée pour mission de 
sauvegarder et promouvoir le patrimoine que constituent les carrières du Pays 
de Commercy et les activités qui leurs sont liées. 
Elle poursuit l'étude de préfiguration d'un Centre de la Culture Scientifique, 
Technique et Industriel de la Pierre de Meuse, partie du "circuit touristique 
de la Pierre en Lorraine" coordonné par le Parc Naturel Régional de Lorraine. 
http://www.ac-nancy-metz.fr/enseign/svt/ressourc/regional/pierres.htm 
 
--- SUR INTERNTET ET DANS LA PRESSE---  
 
Un site sur les cluzeaux et le Périgord: 
 
http://jambertie.blog4ever.com 
 
 
Découverte d'une grotte préhistorique en Charente 
 
Une grotte datant de l'âge de Cro-magnon a été découverte à Vilhonneur près 
d'Angoulême fin 2005. Des peintures, notamment des mains et des visages ornent 
les murs de cette grotte. 
Des peintures datant de l'époque Cro-magnon, ont été découvertes dans une 
grotte de Charente, a indiqué samedi à l'AFP le président du conseil général 
de Charente Michel Boutant. "Sur les photographies, j'ai vu une main et un 
visage. Cette découverte est qualifiée d'exceptionnelle", a-t-il ajouté, 
confirmant une information parue dans la presse locale. La découverte date de 
novembre mais n'a été révélée que vendredi lors des débats budgétaires au 
conseil général. La salle "est et restera inaccessible à la visite du public", 
a indiqué le ministère de la Culture et de la Communication samedi. "L'analyse 
et la conservation de ce type de découverte sont organisées par la loi. Celle-
ci prévoit que les gravures appartiennent à l'Etat, l'inventeur devant être 
associé à l'exploitation de la découverte, le propriétaire du sol n'ayant pas 
de droit particulier, hormis celui concerné par l'accès du site souterrain", 
note le ministère. Selon le ministère, "pour intéressantes qu'elles soient, 
ces découvertes s'inscrivent dans la lignée des grottes connues" et "ne 



présentent pas pour autant le caractère spectaculaire" de celles de la grotte 
Chauvet.  
"Un trou connu depuis longtemps" 
André Debenath, professeur émérite de préhistoire, qui a enseigné à 
l'université de Perpignan, spécialisé dans le bassin de la Charente et le 
littoral atlantique marocain, a confirmé qu'il s'agit bien d'une "grotte 
ornée" datant de l'époque Cro-magnon. Au regard de la faune préhistorique et 
des animaux fossilisés retrouvés dans la grotte, on peut estimer la date du 
site à la période aurignacienne (30 à 35.000 ans) ou la période magdalénienne 
(15.000 ans), selon lui. Des expertises menées par la Direction régionale des 
affaires culturelles (Drac) du Poitou-Charentes doivent être menées 
prochainement.  
"La découverte est surtout exceptionnelle pour la Charente qui a très peu 
d'art préhistorique", a ajouté M. Debenath. La grotte située à Vilhonneur à 
l'est d'Angoulême, sur un terrain privé, a été découverte en novembre par des 
spéléologues. "C'est un trou qui était connu depuis longtemps, autrefois les 
gens allaient y mettre les bêtes crevées. Les spéléologues travaillaient 
dessus depuis deux ans", a précisé le maire de la localité Henri de Marcellus. 
Composé de deux salles dont une de quarante mètres de long sur seize mètres de 
large, et d'accès difficile, le site est aujourd'hui fermé.  
www.tf1.fr le 05 février 2006   
 
 
Découverte d’une féerique grotte 
Une merveilleuse grotte naturelle vient d’être fortuitement découverte dans la 
commune de Bekkouche Lakhdar (51 km au sud-est de Skikda). 
 
La grotte est nichée dans une imposante masse rocheuse de Zaâroura, un lieudit 
implanté à plus de 600 m d’altitude et qui surplombe majestueusememt le 
barrage de Zit El Anba ainsi que la commune de Bekkouche Lakhdar. La grotte a 
été découverte le 31 janvier dernier par des ouvriers de l’entreprise chinoise 
Sinohydro en charge du projet du périmètre irrigué de Zit El Anba. Un 
périmètre qui implique une vaste étendue qui va de Bekkouche Lakhdar à Ben 
Azzouz. Selon l’un des ouvriers chinois, la grotte a été mise au jour au 
moment où l’entreprise s’attelait à exécuter des travaux de terrassement sur 
l’assiette devant accueillir les réservoirs destinés au périmètre. L’entrée, 
de près d’un mètre de diamètre, a été causée suite au choc des engins avec la 
roche. Elle se situe approximativement à 4 m de profondeur et donne 
directement sur une excavation de formation naturelle haute dans certains 
endroits de près de 2 m. D’emblée, une atmosphère rougeâtre combinée à des 
nuances safranées et beiges donne le ton, le tout porté par des stalactites et 
stalagmites aux formes multiples. Les cadres chinois de l’entreprise 
Sinohydro, qui ont eu le premier privilège de visiter la grotte, mentionnent 
dans un document établi à cet effet qu’« il y a une telle profusion de beautés 
que les yeux ont peine à les embrasser toutes ». La grotte se caractérise par 
un espace irrégulier. Ses contours sont garnis de roches de formes et nuances 
différentes ainsi que par des creux de moindre envergure qui la cloisonnent. 
Ces creux non encore explorés semblent donner sur d’autres galeries, chose qui 
laisse présager que la grotte serait plus vaste. Mlle Chakrit, chargée du 
patrimoine au niveau de la direction de la culture de la wilaya de Skikda, a 
estimé que la formation de cette grotte naturelle reviendrait à l’ère 
quaternaire (une division du temps géologique qui a débuté il y a 25 millions 
d’années). Au niveau de la direction, qui a dépêché une équipe pour effectuer 
une première supervision du site, on se félicite déjà de cette découverte. Le 
directeur de la culture estime que « c’est là un autre atout naturel qui vient 
conforter notre wilaya dans son image de ville touristique. A notre niveau, 
nous venons de saisir les instances centrales pour déléguer une équipe 



d’experts qui aura à explorer la grotte ». Il confirmera par ailleurs que sur 
instruction du wali, les travaux relatifs au périmètre irrigué ont été 
momentanément suspendus en attendant l’achèvement de plusieurs études engagées 
par le CTC et autres institutions. L’entrée de la grotte a été également 
fermée, selon le directeur de la culture. « Nous devons d’abord protéger le 
site » a-t-il conclu. 
http://www.elwatan.com/2006-02-12/2006-02-12-36151 
 
 
Le Paris souterrain dans la littérature 
 
La bonne ville de Paris n'est connue qu'à sa surface; si la main de dieu 
arrachait l'épiderme hérissé de maisons qui couvre les entrailles du sol dans 
une circonférence de vingt lieues, les regards seraient épouvantés de cette 
révélation souterraine, de ces formidables arcanes que n'éclaira jamais le 
soleil, et qui sont les hideux trésors ensevelis par les siècles avares, et 
qu'aucun oeil ne peut voir, aucune main ne peut enlever. Nous marchons, nous 
rions, nous dansons, nous jouons sur un tapis copmposé d'horribles choses, des 
choses que ne désigne aucune langue et qui attendront toujours un nom."  
Jospeh Méry, in Salons et souterrains de Paris.  
A défaut de l’avoir déposé dans les bibliothèques de la Sorbonne, je le dépose 
sur mon blog. De mon mémoire sur le Paris souterrain dans la littérature du 
19ème siècle, je n’en suis pas particulièrement fière. Il résume dans sa forme 
quatre années de touillage intellectuel, concentrées en 7 mois de travail. Il 
est un peu creux, à l’image du gruyère obscur qu’il évoque. Il pourra 
cependant servir de base de travail, d’inventaire non exhaustif de littérature 
souterraine et parisienne à l’étudiant renifleur, le mémoire ayant été validé 
par une note honorable (ça va, je racontais pas que des conneries non plus).  
On dit de Paris que si l’on rasait la totalité des immeubles de sa surface, on 
aurait à peine de quoi remplir les sous-sols. Les romanciers les ont donc 
comblés et peuplés de brigands, de monstres et de fantômes. Les souterrains 
parisiens sont ainsi devenus le théâtre d’une pléthore de mythes. Petite, je 
rêvais de me faufiler jusqu’aux escaliers de l’opéra Garnier. C’était la faute 
de Louis de Funès, le grand vadrouilleur. Plus tard, j’ai eu la nausée joyeuse 
en respirant les miasmes putrides et tièdes du réseau des égouts. Enfin, j’ai 
frissonné dans le dédale des catacombes de la place d’Enfer-Rochereau. J’ai 
même eu la chance de m’engouffrer dans les anciennes carrières sous l’hôpital 
Cochin, ouvertes à l’occasion des journées du patrimoine. La fontaine des 
Capucins y est troublante, tant son eau est paradoxalement pure et claire. 
Bientôt, si tout va bien, je visiterai une autre partie du réseau. Mais chut…  
ps: la photo n'est pas prise à Paris. Mais dans la vallée des Coteaux, 
Touraine. Pas de freudinages, hein... 
nb : tous droits réservés 
Céline Knidler 
http://la_page_de_ckck.blog.lemonde.fr/la_page_de_ckck/2006/02/le_paris_souter
.html 
 
 
 
Grotte Chauvet: cassation d'un arrêt indemnisant les familles expropriées 
AFP 15.02.06 | 17h56  
La Cour de cassation a annulé mercredi un arrêt qui avait attribué 13,34 
millions d'euros d'indemnités aux trois familles expropriées de leurs terres 
surplombant la grotte Chauvet (Ardèche) qui abrite les plus anciennes 
peintures rupestres du monde.  
Le 26 mars 2001, la chambre des expropriations de la cour d'appel de Toulouse 
avait accordé, après six années de procédure judiciaire, 13,34 millions 



d'euros aux familles Ollier, Helly et Peschier, propriétaires des terrains 
situés au-dessus de la grotte qui abrite des peintures datant de 25 à 37.000 
ans. 
 
La cour d'appel avait statué après une première cassation d'un arrêt de la 
cour d'appel de Nîmes qui avait attribué des indemnités sensiblement 
inférieures aux familles: 4.837 euros au total, soit moins de quatre centimes 
d'euros par mètre carré de garrigue. 
La cour d'appel de Toulouse avait estimé que la grotte Chauvet valait au moins 
quinze fois celle de Lascaux, exploitée pendant 20 ans avant sa donation à 
l'Etat en 1972, et évaluée à environ 167.683 euros à l'époque. 
Mais en attribuant de nouvelles indemnisations, les juges de Toulouse ont 
commis une erreur, a estimé la troisième chambre de la Cour de cassation. 
En effet, la Cour a relevé que la juridiction d'appel n'avait pas tenu compte 
du fait qu'un litige sur la propriété de la grotte était en cours devant une 
autre juridiction entre les familles Ollier, Helly, Peschier et une quatrième 
famille. 
"Pour (...) condamner l'Etat à payer aux consorts Ollier, Helly et Peschier 
une certaine somme à titre d'indemnité d'expropriation, l'arrêt (de la cour 
d'appel, ndlr) retient qu'en l'état du dossier, il n'existe aucun doute 
sérieux sur l'identité des propriétaires des cavités de sorte que l'indemnité 
doit être versée à ceux-ci", rappelle la Cour de cassation. 
Or, "en statuant ainsi, alors qu'elle avait constaté qu'une instance 
judiciaire était en cours devant le juge du droit commun portant sur la 
propriété de la grotte, la cour d'appel, qui n'a pas tiré les conséquences 
légales de ses constatations, a violé le code de l'expropriation", a estimé la 
haute juridiction. 
Le litige entre les propriétaires devrait être examiné devant le tribunal de 
grande instance de Privas (Ardèche), a-t-on indiqué de sources judiciaires 
concordantes. 
Il devra être tranché avant que la question de l'indemnisation des trois 
familles ne soit réexaminée. C'est la cour d'appel de Lyon qui devra procéder 
à ce réexamen, a décidé la Cour de cassation, dans son arrêt rendu mercredi. 
 
--- SFES --- 
 
Fondée en 1971, la Société Française d'Etude des Souterrains (SFES) est une 
société savante qui a pour vocation principale l'étude des cavités 
artificielles creusées par l’homme (souterrains aménagés, carrières, 
troglodytes, …). La SFES regroupe des personnes de tous horizons, archéologues 
amateurs et professionnels, spéléologues, historiens, mythologistes ou simple 
curieux, réunies par l'intérêt porté à tous les domaines de recherche 
concernant le monde souterrain. La SFES constitue un espace d'échanges entre 
tous les spécialistes des souterrains. Pour cela, elle publie une revue 
trimestrielle Subterranea et organise un congrès annuel.  
  
Pour devenir membre de la Société Française d’Etude des Souterrains envoyez-
nous un e-mail chez sfes@chez.com avec votre adresse postale. Vous recevrez un 
dépliant expliquant plus en détails les buts et activités de notre société 
ainsi qu’un formulaire d’adhésion. 
  
Prix de la cotisation pour 2006: 
35 euros pour une personne 
40 euros pour un couple 
20 euros pour les étudiants 
20 euros pour les personnes en difficulté économique 50 euros pour les 
sociétés 



  
  
VISITEZ le site Internet de la SFES :  
http://www.chez.com/sfes 
  
Pour vous désabonner envoyez-nous un message à l’adresse sfes@chez.com avec la 
mention DESABONNEMENT dans le titre. Ni la SFES, ni ses représentants ne 
peuvent être tenus responsables des éventuelles erreurs que contiendraient les 
informations diffusées dans ce message 
  
 
 
 


